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Colonie (ici)
Territoire occupé et dirigé par 

un pays étranger dont il dépend. 

À l’époque, l’Allemagne possédait 

ainsi la Namibie, le Cameroun, le Togo, 

le Burundi, le Rwanda et une partie 

de la Tanzanie.

Proche-Orient
Région d’Asie située sur la côte est de 

la mer Méditerranée. Il s’agit aujourd’hui 

de pays comme le Liban, Israël, la Syrie…

Propagande
Action exercée sur l’opinion publique 

(l’ensemble de la population) pour 

qu’elle accepte certaines idées.

Ridiculiser
Rendre ridicule, par des moqueries ou 

dans des dessins (appelés caricatures).

Tranchée (ici)
Fossé creusé et aménagé par des 

soldats, dans le but de s’y abriter 

pour se protéger des tirs, et de tirer 

pour empêcher l’ennemi de passer. 

Lors de la Première Guerre mondiale, 

les tranchées françaises et allemandes 

se faisaient face et allaient de la Suisse 

à la mer du Nord, soit 700 kilomètres.
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UNE GUERRE MONDIALE ET TOTALE

Partout dans le monde !

D’abord engins d’observation et de 

bombardement, les avions sont très vite 

utilisés dans des combats aériens. 

Des pilotes comme Roland Garros, 

Georges Guynemer ou le Baron Rouge 

(allemand) deviennent des héros.

Une guerre dans le ciel

Les Allemands ne peuvent pas 

lutter contre la supériorité de la 

marine britannique. Mais, dès 1915, 

leurs sous-marins sont redoutés 

sur toutes les mers du monde. 

Une guerre en mer

Une guerre totale

Les combats ont lieu surtout en Europe, 

notamment dans les tranchées. 

Mais des batailles se déroulent aussi 

au Proche-Orient, dans les îles 

du Pacifique (Polynésie…) et dans 

les colonies allemandes en Afrique.

Même la population civile 

participe à l’effort de guerre. Les 

femmes, par exemple, travaillent 

dans les usines d’armement. 

La propagande est très présente. 

Sur les cartes postales et les 

affiches ou dans les journaux, 

l’ennemi est décrit comme 

un soldat brutal et est ridiculisé.
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LES LIEUX CLÉS DE LA GUERRE EN FRANCE 

L’Allemagne a déclaré la guerre

6-12 septembre 1914
Marne

Les Allemands attaquent la  

Les Français, sous la conduite 

du général Pétain et ravitaillés 

Verdun devient le symbole de 

la résistance de l’armée française. 

Plus de 300 000 soldats meurent 

dans les deux camps. Les Allemands 

renoncent en décembre.

21 février-19 décembre 1916
VerdunVerdun

alliés du traité de Versailles
Les principaux signataires Georges Clemenceau

FRANCE
Lloyd George

ROYAUME-UNI
Woodrow Wilson

ÉTATS-UNIS
Vittorio Orlando

ITALIE

Chemin des DamesChemin des Dames

des Dames, un site occupé par 

les Allemands. C’est un terrible échec : 

250 000 soldats français meurent 

en 40 jours (lire aussi page suivante). 

16 avril-24 octobre 1917

RethondesRethondes

et les Allemands dans un wagon, 

dans la forêt de Compiègne (Oise). 

Nuit du 10 au 11 novembre 1918 

VersaillesVersailles

de la guerre, sans la Russie ni les pays vaincus. L’Allemagne est jugée 

responsable de la guerre : elle perd des territoires et son armée est 

réduite. Elle doit payer les réparations des dégâts causés par la guerre. 

Des pays sont créés et des empires disparaissent en Europe.

Janvier 1919 
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à la France le 3 août 1914. Son armée

a remporté des victoires aux frontières

et se dirige vers Paris. Les Français et 

les Britanniques la stoppent lors d’une 

immense bataille sur la Marne (rivière). 

Le front se stabilise.

zone fortifiée de Verdun (Meuse). 

par la Voie sacrée, se défendent. 

L’armistice est signé par les Français 

Le général Nivelle lance une grande

attaque pour s’emparer du Chemin  

La conférence de la Paix est organisée à Versailles par les vainqueurs 

Armistice
Accord entre des chefs militaires 

en guerre pour cesser les combats 

entre leurs troupes.

Conférence (ici)
Réunion entre les représentants 

de différents pays sur un sujet qui 

les concerne. Le but est d’aboutir 

à une décision commune.

Front (ici)
Zone où deux armées en guerre sont 

face à face.

Robert Nivelle (1856-1924)  
Militaire, commandant en chef des 

armées françaises de décembre 1916 

à mai 1917. Il était pour des attaques 

frontales de l’ennemi, même au prix 

de lourdes pertes pour l’armée.

Voie sacrée (ici)
Route reliant Bar-le-Duc à Verdun et 

ayant permis de transposer troupes, 

munitions et nourriture.

Zone fortifiée (ici)
Forts construits autour d’une ville 

et dotés de canons lourds et de 

mitrailleuses. À Verdun : la citadelle 

(centre-ville), Douaumont, Vaux…
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Alliés (ici)
Pays membres de l’Entente, alliance 

conclue entre la France, le Royaume-Uni 

(plus le Canada, l’Australie et la 

Nouvelle-Zélande), la Russie, l’Italie 

(à partir de 1915) et d’autres pays 

(voir la carte). 
Armistice
Arrêt des combats.

Lénine
Révolutionnaire russe, fondateur du 

premier pays communiste. Il a dirigé la 

Russie de 1917 jusqu’à sa mort, en 1924.

Ligne (ici)
Position tenue par une armée.

Neutre (ici)
Qui ne participe pas à la guerre, 

qui ne prend parti pour personne.

Sammies
Surnom donné par les Français aux 

soldats américains à la fin de la Première 

Guerre mondiale. En référence à l’oncle 

Sam, personnage symbolisant les 

États-Unis (voir affiche en haut à gauche).
Tsar
Titre porté par l’empereur de Russie 

jusqu’en 1917.

1917 : L’ANNÉE DÉCISIVE

Les États-Unis
entrent en guerre

La Russie fait la paix avec l’Allemagne

Les Français échouent
au Chemin des Dames

Lénine

à Petrograd

A
R

T
 P

R
E

S
S

E

Les Américains ont aidé les Alliés,

en leur fournissant du matériel 

notamment, mais ils sont restés 

neutres durant trois ans. Le 2 avril 

1917, ils entrent en guerre à leurs 

côtés. Le mois précédent, les 

Allemands ont coulé trois de leurs 

navires. En juin, 200 000 sammies 
débarquent à Boulogne-sur-Mer 

(Pas-de-Calais) et à Saint-Nazaire 

(Loire-Atlantique). Ces soldats 

sont tous des volontaires. Les 

premiers à participer aux combats 

se battent dans la région de 

Lunéville (Meurthe-et-Moselle). 

En 1918, il y a deux millions de 

soldats américains en France. 

Ils participent à la seconde bataille 

de la Marne (lire page 6). 

Début 2017, la Russie, alors dirigée par le tsar 

Nicolas II (2), a déjà perdu deux millions d’hommes 

depuis le début de la guerre. L’hiver 1916-1917 est très 

froid, la population meurt de faim et se révolte. C’est 

la révolution russe. Le 15 mars 1917, le tsar quitte 

le pouvoir. Partout dans le pays, des ouvriers et des 

paysans (réunis en assemblées, les soviets) souhaitent 

la paix et veulent une meilleure vie. Le 6 novembre, 

leur chef, Lénine, prend le pouvoir par la force

en Russie. Le 15 décembre, il signe 

un armistice avec l’Allemagne 

et l’Autriche-Hongrie. 

Les Allemands vont 

alors regrouper 

toutes leurs 

troupes contre

les Français. 

Au printemps 1917, le 

général Nivelle promet de 

percer les lignes allemandes. 

Le 16 avril, il lance une 

grande attaque pour 

s’emparer du Chemin des 

Dames, un site occupé 

par les Allemands 

à mi-chemin entre Reims 

(Marne) et Soissons (Aisne). 

L’opération est un échec 

sanglant, mais Nivelle ne 

veut pas abandonner et 

s’entête durant des mois. 

270 000 soldats français 

sont morts, blessés ou 

portés disparus durant 

cette terrible bataille.
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Déserter (ici)
Abandonner le combat sans en avoir 

reçu l’ordre.

Front (ici)
Zone de guerre où deux armées 

sont face à face.

Mutin (ici)
Soldat qui s’est révolté contre 

ses chefs.

Mutiner (se)
Se révolter contre ses chefs.

Permission (ici)
Absence autorisée pour aller se 

reposer pendant un certain temps 

après avoir combattu.

Philippe Pétain (1856-1951) 
Militaire, chargé de la défense de 

Verdun, puis commandant en chef des 

armées françaises à partir de mai 1917.

Poilu (ici)
Surnom donné par les Français à leurs 

soldats pendant la Première Guerre 

mondiale. Synonyme de courageux 

dans le langage populaire.

Président du Conseil
À l’époque, nom donné au chef du 

gouvernement français.

LES FRANÇAIS REPRENNENT COURAGE
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Après la mort inutile de milliers de leurs 

camarades au Chemin des Dames, les 

soldats français sont découragés et épuisés. 

La révolte gronde un peu partout dans les 

tranchées, où 30 000 soldats se mutinent. 

Certains hommes abandonnent leurs postes, 

d’autres refusent de reprendre les armes 

et de retourner au combat. Pour rappeler 

à l’ordre les troupes qui veulent déserter, 

une cinquantaine de mutins sont exécutés 

pour l’exemple en mai et juin 1917.

Du découragement à la révolte

En mai 1917, le général Pétain, 

le successeur du général Nivelle, 

essaie d’apaiser les esprits. 

La nourriture des soldats est 

améliorée et les permissions 

sont de nouveau autorisées. 

Le calme revient au sein

de l’armée française.

L’armée est 
reprise en main

Homme politique au fort caractère, 

Georges Clemenceau est 

surnommé « le Tigre ». Dès le début 

de la guerre, il critique la faible 

efficacité des plans militaires 

français. « Mourir n’est rien, il faut 
vaincre », affirme-t-il. En novembre 

1917, il devient président du Conseil. 

Il a 76 ans. Son seul programme est 

de gagner la guerre. Il choisit le 

général Foch comme chef suprême 

des armées alliées. Courageux, 

Clemenceau rend souvent visite 

aux soldats sur le front, la canne 

à la main, pour les encourager. 

Il est très populaire auprès 

des « poilus ». Après l’armistice, 

il deviendra le « Père la Victoire ». 

Clemenceau, 
le « Père la Victoire »
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l’offensive allemande de 1918
L
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Battre en retraite
Reculer devant un ennemi, dans le but 

de se regrouper plus loin.

Contre-offensive
Fait d’attaquer en réagissant 

à une attaque ennemie, dans le but 

de regagner le terrain perdu.

Ferdinand Foch
Militaire français, nommé début 1918 

commandant suprême des Forces 

alliées (françaises, britanniques, austra-

liennes, canadiennes, néo-zélandaises 

et américaines) sur le front de l’Ouest. 

Il l’est resté jusqu’à la fin de la Première 

Guerre mondiale, menant les Alliés 

à la victoire contre les Allemands.

Ligne Hindenburg
Système de fortifications construit par 

les Allemands pendant l’hiver 1916–1917 

dans le nord-est de la France et en 

Belgique. Cette ligne s’étendait sur 

près de 160 kilomètres. Elle portait 

le nom du maréchal Paul von 

Hindenburg, qui dirigeait les forces 

armées allemandes à l’époque.

Offensive
Attaque armée.

1918 : LES ALLEMANDS REPOUSSÉS 

En mars 1918, les Allemands concentrent 

toutes leurs forces dans la bataille en France. 

Ils décident d’attaquer dans la Somme. 

Ils espèrent séparer les troupes françaises 

et les troupes britanniques avant l’arrivée 

en masse des renforts américains. 

Les Allemands réussissent une percée 

et ne se trouvent plus qu’à 70 kilomètres 

de Paris. Ils veulent absolument atteindre 

la capitale française.

La dernière attaque allemande

Le 23 mars 1918, Paris est à nouveau 

menacé. De fortes explosions 

retentissent. Pourtant, les canons 

ennemis ne sont capables de tirer 

qu’à 35 kilomètres de distance. 

Or, le front se trouve bien plus loin. 

Les Allemands utilisent de nouveaux 

canons, capables de tirer des bombes 

de 400 kilos à très longue 

distance. Ces armes sont 

surnommées les « grosses 

Bertha » en l’honneur 

de Bertha Krupp, fille de 

l’industriel qui les fabrique.

La Grosse Bertha

Pour défendre Paris, toutes les troupes alliées 

sont placées sous le commandement du général 

Foch, en avril 1918. Il lance une contre-offensive 

à l’été. D’abord, lors de la seconde bataille de la 

Marne, qui oblige les Allemands à se replier au 

nord de la Marne. Puis lors de la bataille d’Amiens 

et lors de l’attaque appelée « offensive des 

100 jours ». Les Alliés utilisent des chars. 

Ensuite, avec l’aide des Américains, les troupes 

commencent à libérer le nord de la France. 

Les Allemands battent en retraite et reculent 

vers le Rhin. La guerre est gagnée par les Alliés.

La contre-offensive alliée
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Le général Foch

Les chars alliés

Ligne de front française avant l’offensive 
allemande lancée en mars 1918

Avancée extrême des Allemands 
avant la contre-offensive alliée

Ligne de défense Hindenburg
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Paris

FRANCE

Rethondes

Arc de Triomphe
Monument construit sur l’ordre de 

l’empereur Napoléon Ier pour célébrer 

la victoire de ses armées contre les 

Autrichiens et les Russes à Austerlitz, 

le 2 décembre 1805. Sa construction a 

débuté en 1806 pour s’achever 20 ans 

plus tard. L’Arc de Triomphe se trouve 

au centre de la place Charles-de-Gaulle 

(anciennement place de l’Étoile), en 

haut de l’avenue des Champs-Élysées.

Délégation (ici)
Groupe de personnes chargé de 

représenter un pays pour une mission 

particulière, lors d’une réunion.

Député
Élu du peuple chargé de voter les lois 

et de contrôler le gouvernement 

(ministres). Les députés se réunissent 

dans une assemblée (ici, 

au Palais-Bourbon, à Paris).

Président du Conseil
Chef du gouvernement, qui dirige 

l’action des différents ministres.

Réparations (ici)
Sommes d’argent que l’on doit verser 

pour des dégâts que l’on a causés.

L’ARMISTICE DU 11 NOVEMBRE

L’armistice est signé dans la nuit du 10 au 11 novembre 

1918 par les représentants de l’Allemagne et la 

délégation française, dans un wagon de train à 

Rethondes, dans la forêt de Compiègne (Oise). 

Les deux signataires représentants sont : le maréchal 

Foch, commandant suprême des Forces alliées 

(France, Royaume-Uni, États-Unis…) et Matthias 

Erzberger, membre du gouvernement allemand.

La signature de l’armistice

L’armistice met fin aux combats, pas à l’état de 

guerre. Dans l’après-midi du 11 novembre, le président 

du Conseil, Georges Clemenceau, prévient les députés 

français : « Nous avons gagné la guerre. Maintenant, 
il va falloir gagner la paix et ce sera 

peut-être encore plus difficile. » 

Un traité de paix sera signé au 

château de Versailles le 28 juin 

1919. Il déclarera l’Allemagne 

unique responsable du conflit 

déclenché en 1914. Ce pays 

sera condamné à payer 

de lourdes réparations.

Un traité de paix à venir

10 millions d’hommes ont été tués, dont 1,4 million 

de Français. Il y a 9 millions d’orphelins en 

Europe. Les combats ont aussi fait 21 millions 

de blessés, dont 3,5 millions en France. On dit, 

pour se rassurer, que ce sera la dernière guerre 

(la « der des der »). Mais la Seconde Guerre 

mondiale (1939-1945) sera bien pire…

La guerre la plus 
meurtrière de l’histoire 

toutes nationalités confondues. Signé à 5 h, 

l’armistice ne s’applique qu’à partir de 11 h. Ces 

morts ont été déclarées à la date du 10 novembre.

nazie, est brûlé à la fin de la Seconde Guerre 

mondiale. Une copie sera installée par la suite.

> Le saviez-vous ?

Dans tous les villages et villes 

de France, la joie est immense : 

les cloches sonnent toute la 

journée, les drapeaux tricolores 

sont suspendus aux fenêtres 

et des manifestations 

se forment dans les rues.

La joie de la victoire

Chaque ville française bâtit 

un monument aux morts 

pour honorer ses soldats 

disparus. À Paris, un monument 

national honore tous les soldats 

tués au cours de la guerre : 

la tombe du Soldat inconnu. 

Le corps d’un soldat français 

non identifié y repose, sous 

l’Arc de Triomphe, depuis 

le 11 novembre 1920.

Des monuments 
aux morts

Georges Clemenceau 

FRANCE

Fin septembre 1918, les Alliés ont repoussé les Allemands derrière la ligne Hindenburg 
(voir page ci-contre). Le 11e jour du 11e mois de l’année, à 11 h, l’Allemagne signe l’armistice. 
C’est la fin des combats. Dans les deux camps, les soldats déposent leurs armes. 

Foch
Erzberger
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CV

MMZ08 INTERVIEW MUSIQUE

D
R

“Notre musique est planante, mais 

cela reste du rap en raison des textes”

Le duo MMZ est composé de Moha et de Lazer, 
nés en 1998. Ces rappeurs sont origi naires 
de la cité des Tarterêts, à Corbeil-Essonnes 
(Essonne). Ils ont collaboré avec le groupe PNL, 

du même quartier. Leur 1er album, Tout pour 
le gang (2016), a été certifi é disque d’or 
(50�000 exemplaires vendus) en juillet dernier. 
Leur nouveau disque, N’DA, est sorti hier.

  À quoi ressemble ce deuxième album, N’DA, sorti hier ?  
 MMZ�: Il s’inscrit dans une continuité avec le premier, mais 

avec une approche artistique beaucoup plus travaillée sur 

tous les plans�: rimes, mélodies, «�instru�»… On était vraiment 

concentrés, on a passé des jours et des nuits en studio pen-

dant plusieurs mois.     

  Dans Pardon, vous vous excusez auprès de beaucoup 
de gens. Pourquoi�? 
 Le succès nous est tombé dessus. On ne s’y attendait pas. 

On n’a pas fait ça pour la gloire, mais parce qu’on aime la 

musique, par plaisir. On demande pardon aux gens avec 

lesquels on vit, ceux avec qui on a grandi, car on est souvent 

absents. Notre vie, c’est énormément de travail. On deman-

de également pardon au public, car on ne compte pas être 

rappeurs toute notre vie. On est là pour un bon moment, 

mais on sait que la musique, c’est éphémère et que cela 

devient compliqué quand on a des enfants. Mais pour l’ins-

tant, on est là�!    

  Votre rap est très particulier : doux et mélodieux… 
 Notre rap est comme une promenade dans notre vie, notre 

quartier. On raconte ce que l’on vit, on parle de nos proches, 

de notre enfance. On l’exprime avec des mélodies parfois 

sombres et mélancoliques, parfois joyeuses. On ne veut pas 

rapper les mauvais côtés de la rue.     

  Mais musicalement, on s’éloigne du rap… 
 Notre musique est planante, de la cloud qui fait voyager. Cela 

reste du rap en raison des textes et de notre vie. On varie 

les fl ows, on privilégie les «�instru�» plus originales, parfois 

latino par exemple. On est fi ers que des parents laissent 

leurs enfants nous écouter, car nous véhiculons du positif.    

  Votre chanson coup de cœur sur cet album�? 
 Moha�: Cœur noir. Elle parle de ce qu’on vit en ce moment et 

de la manière dont on le ressent. Elle est mélancolique.  

                                 Lazer�: J’monte. Positive, elle donne envie.     

 Entretien réalisé par Audrey Nait-Challal 
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